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Santé/Rapport de la commission Lancet/Éradication du paludisme

C'est possible d'ici 2050

Publié le 9  septembre 
dernier, ce document 
propose des solutions 
pour relever les princi-
pales difficultés opéra-
tionnelles, biologiques et 
financières qu'il faudra 
résoudre pour y parvenir.

INTERVENANT peu de 
temps après la publication 
par le groupe consultatif 
stratégique sur l'éradica-
tion du paludisme de l'Or-
ganisation mondiale de la 
santé (OMS), le rapport 
de la commission Lancet, 
publié le 9 septembre der-
nier, envisage l'éradication 
de cette maladie parasi-
taire mortelle d'ici 2050. 
Ce document synthétise 
les données existantes 
avec de nouvelles analyses 
épidémiologiques et finan-
cières pour démontrer que 
l'élimination de l'affection 
palustre est un objectif, 

certes, ambitieux mais ré-
alisable dans 31 ans.
Rassemblant les contri-
butions des 41 meilleurs 
experts mondiaux, ce nou-
veau rapport de recherche 
propose des solutions 
pour relever les princi-
pales difficultés opéra-
tionnelles, biologiques et 
financières qu’il faudra 
résoudre pour y parvenir. 
Il s'agit d'abord d'amélio-
rer la gestion et la mise en 
œuvre des programmes 
de lutte en faisant un 

meilleur usage des outils 
existants ; ensuite, de dé-
ployer de nouveaux outils, 
notamment le matériel 
d’éradication ; et enfin, 
d'augmenter les inves-
tissements financiers. Le 
succès dans ces trois do-
maines dépendra d’un lea-
dership fort et de la mise 
en place de mécanismes 
de responsabilisation aux 
niveaux infranational, na-
tional, régional et mondial.
La commission Lancet sou-
ligne l’importance primor-

diale du renforcement des 
capacités de gestion par le 
biais de programmes de 
formation rigoureux. Ceci, 
à travers des partenariats 
avec les prestataires de 
soins de santé privés pour 
s’assurer que tous les cas 
de paludisme sont cor-
rectement diagnostiqués, 
traités et signalés. Les 
défis biologiques les plus 
urgents en matière d’éra-
dication comprennent le 
développement de la ré-
sistance aux médicaments 

et aux insecticides, les 
méthodes de détection 
des parasites insuffisam-
ment sensibles, l’efficacité 
limitée des interventions 
standards de contrôle des 
vecteurs dans les zones où 
la transmission du palu-
disme est intense et où les 
piqûres en plein air sont 
fréquentes. Mais, l’éradi-
cation coûtera probable-
ment plus de 6  milliards 
de dollars américains (soit 
près de 3 000 milliards 
de francs CFA) par an. Le 

monde dépense déjà envi-
ron 4,3 milliards de dollars 
américains (2 150  mil-
liards de francs CFA), et 
des fonds supplémentaires 
de l’ordre de 2 milliards de 
dollars américains (1 000 
milliards de francs CFA) 
par an peuvent faire une 
grande différence.
L’éradication du palu-
disme permettra non 
seulement d’éliminer défi-
nitivement le fardeau his-
torique de la maladie, mais 
également de surmon-
ter de façon permanente 
l’évolution incessante de 
la résistance aux médica-
ments et aux insecticides, 
de contribuer de manière 
significative au bien-être 
social et à la prospérité 
économique des pays et 
régions endémiques, de 
soutenir la réalisation de 
plusieurs des objectifs du 
développement durable, 
y compris la couverture 
sanitaire universelle, la 
promotion de l’équité et la 
réduction de la pauvreté, 
et de renforcer la sécurité 
sanitaire mondiale.

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

L’éradication du paludisme permettra d’éliminer dé-
finitivement le fardeau historique de la maladie.
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Ce document synthétise les données existantes 
avec de nouvelles analyses épidémiologiques et 

financières.
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Grogne à la SEEG

Vers une issue positive ?

LA tension entre le Syn-
dicat national des travail-
leurs du secteur de l'eau 
et de l'électricité (Syntee 
+) et la direction géné-
rale de la Société d'éner-
gie et d'eau du Gabon 
(SEEG) baisse au fil des 
négociations. Entamées 
depuis lundi dernier, les 
rencontres débouchent 
progressivement vers 
l'accalmie. "Les choses 
avancent positivement", a 
affirmé René M'benguet 
Malat, le porte-parole des 
syndicalistes, joint hier 
par téléphone, alors que 
les deux parties étaient 
encore en pleine réunion, 
selon ses dires.
Déjà, lundi à l'ouverture 
des pourparlers, les syn-
dicalistes avaient réussi à 
obtenir gain de cause sur 
la revendication portant 
sur la taxe des ordures 
ménagères. Cet impôt 
doit être extrait des fac-
tures d'électricité de la 
clientèle de la SEEG. Pour 
éviter toute incompré-
hension entre clients et 
agents de l'entreprise en 
pleine fonction, le Syn-
tee +  avait exigé qu'une 
campagne d'information 
soit ouverte pour édifier 
les populations sur ladite 
taxe. Chose que la direc-
tion de l'entreprise a ac-
cepté de faire.

Vu que les négociations 
se déroulent bien, il est 
fort probable que la me-
nace de grève soit dé-
finitivement levée d'ici 
à la fin des discussions, 
même si aucune informa-
tion n'a filtré sur le point 
des retraités. En début de 
semaine, le porte-parole 
avait insisté sur les consé-
quences qu'engendre-
rait la non-satisfaction 
de cette revendication. 
Plusieurs retraités de la 
SEEG n'ont pas encore vu 
leur situation régularisée 
à la Caisse nationale de 
sécurité sociale (CNSS) 
alors que les cotisations 
des agents de la SEEG 
sont régulièrement re-
versées. Une situation 
que dénonce le Syntee 
+ qui a pris l'engagement 
de soutenir les retrai-
tés jusqu'à leur prise en 
compte totale
Au sein de la population, 
les mouvements d'hu-
meur qui font planer le 
spectre d'une grève de 
la SEEG inquiètent beau-
coup. Unique entreprise 
de distribution d'eau et 
d'électricité du pays, les 
familles craignent de se 
retrouver sans le pré-
cieux liquide et sans élec-
tricité durant des jours. 
Le week-end écoulé, in-
formés de la grogne du 
syndicat, plusieurs Libre-
villois n'avaient pas man-
qué de prendre quelques 
précautions afin de se 
prémunir en cas de pé-
nurie.

G e o r g e s - M a i x e n t 
NTOUTOUME-NDONG
Libreville/Gabon

  ... satisfaits du déroulement des négociations.
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  Les membres du Syntee + se disent...
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